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« M. Beauregard a laissé sa marque partout, à Queen’s Park et au Canada français, tout 
comme à l’étranger. » Ces propos de Madeleine Meilleure, ministre délégué aux affaires 
francophones résument bien l’étendue de l’action politique de Rémy Beauregard.

Tout le long de sa carrière, Rémy Beauregard a su se porter 
à la défense de groupes dont le respect des droits était en 
cause. En 1986, à l’âge de 43 ans, il devient le premier dirigeant 
de l’Office des affaires francophones (OAF) de l’Ontario et veille à 
l’application de la Loi sur les services en français. À cette époque, 
l’Ontario travaille activement à la mise sur pied d’initiatives 
concrètes capables d’assurer une égalité de droits aux 
francophones. La Loi sur les services en français « reconnaît le 
droit des francophones de recevoir les services gouvernementaux 
en français et de communiquer en français avec le gouvernement de l’Ontario ». Rémy 
Beauregard dirige l’OAF avec beaucoup de tact et de savoir-faire compte tenu de sa 
connaissance remarquable du fait français en Ontario. 

En 1994, il poursuit sa lancée et devient le premier francophone à prendre la tête de la 
Commission ontarienne des droits de la personne (CODP). Le rôle de cette commission est 
de prévenir la discrimination, de faire la promotion des droits de la personne en Ontario 
et de protéger ces droits. Puis, en 2003, fort de son expérience au sein de la CODP, Rémy 
Beauregard devient conseiller international à la Commission des droits de la personne 
de l’Ouganda, en Afrique. L’expertise qu’il a développée dans le domaine des droits de la 
personne lui permettra aussi de travailler au Rwanda, au Congo, en Chine, en Afghanistan 
et à Trinité-et-Tobago.

En 2008, Rémy Beauregard devient président de l’organisme de développement 
international Droits et Démocratie qu’il préside avec un souci de la justice égal à celui qui 
a marqué toute sa carrière. Il meurt en 2010, mettant ainsi fin à une longue carrière au 
service d’une noble cause.
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